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Les bottes suédoises / Henning mankell
Fredrik Welin, médecin à la retraite, vit reclus sur son île de la Baltique. Une nuit, une lumière 
aveuglante le tire du sommeil. Au matin, la maison héritée de ses grands-parents n’est plus qu’une 
ruine fumante. Réfugié dans la vieille caravane de son jardin, il s’interroge: à soixante-dix ans, seul,
dépossédé de tout, a-t-il encore une raison de vivre? Mais c’est compter sans les révélations de sa 
fille Louise et sans l’apparition de Lisa Modin, journaliste de la presse locale. Tandis que l’hiver 
prend possession de l’archipel, tout va basculer de façon insensible jusqu’à l’inimaginable 
dénouement. 
Après l’immense succès des Chaussures italiennes, auquel il fait suite, Les Bottes suédoises brosse 
le portrait en clair- obscur d’un homme qui revisite son destin, tenaillé par le doute, le regret, la 
peur face à l’ombre grandissante de la mort, mais animé aussi par le désir et la soif d’amour. Tel est 
l’ultime roman de Henning Mankell: une œuvre d’une sobriété élégiaque et poignante, traversée et 
portée par la beauté crépusculaire des paysages. 

A l'orée du verger /Tracy Chevalier 
En 1838, dans l'Ohio, les fièvres ne font pas de cadeau. À chaque début d'hiver, James Goodenough creuse de 

petites tombes en prévision des mauvais jours. Et à chaque fin d'hiver, une nouvelle croix vient orner le bout de 

verger qui fait péniblement vivre cette famille de cultivateurs de pommes originaires du Connecticut. Mais la 

fièvre n'est pas le seul fléau qui menace les Goodenough : l'alcool a fait sombrer Sadie, la mère, qui parle à ses 

enfants disparus quand elle ne tape pas sur ceux qui restent ; les caprices du temps condamnentrégulièrement les 

récoltes de James, et les rumeurs dont bruisse le village de Black Swamp pointent du doigt cette famille 

d'étrangers. Heureusement, la visite de John Chapman, figure majeure de l'introduction des pommiers dans l'Ohio,

la saveur d'une pomme mûre à point et la solidarité qui peut unir deux enfants partageant le même sort éclairent 

parfois l'existence de Martha et Robert Goodenough. Des années et un drame plus tard, frère et s?ur sont séparés. 

Robert a quitté l'Ohio pour tenter sa chance dans l'Ouest. Il sera garçon de ferme, mineur, orpailleur, puis il 

renouera avec l'amour des arbres que son père lui a donné en héritage. Au fin fond de la Californie, auprès d'un 

exportateur anglais fantasque, Robert participe à une activité commerciale qui prendra bientôt son essor : il 

prélève des pousses de séquoias géants pour les envoyer aux amateurs du Vieux Monde. Auprès de Molly, 

cuisinière le jour, fille de joie la nuit, il réapprend le langage de la tendresse. De son côté, pendant toutes ces 

années, Martha n'a eu qu'un rêve : quitter sa prison mentale de Black Swamp et traverser les États-Unis à la 

recherche de son frère. Avec la précision et le sens du romanesque qui ont fait sa marque de fabrique,Tracy 

Chevalier plonge les mains dans l'histoire des pionniers et dans celle, méconnue, des arbres : de la culture des 

pommiers au commerce des arbres millénaires de la Californie. Mêlant personnages historiques et fictionnels, À 

l'orée du verger rend hommage à ces hommes et ces femmes qui ont construit les États-Unis. 

L'homme qui voyait à travers les visages / Eric – Emmanuel Schmitt
Une vague d’attentats ensanglante Charleroi. Morts et blessés s’accumulent. On soupçonne des 
mobiles religieux sous ces actes radicaux. Augustin, jeune stagiaire au journal local, se trouve pris, 
malgré lui, au cœur des événements. Pour prouver qu’il n’est pas l’idiot que tout le monde croit, il 
mène son enquête. Pour cela, il possède un don unique : il voit à travers les visages, percevant 
autour de chaque personne les êtres minuscules — souvenirs, anges ou démons — qui la motivent 
ou la hantent. Est-il un fou ? Ou le sage qui déchiffre la folie des autres ? Son investigation sur la violence



et le sacré va l’amener à la rencontre dont nous rêvons tous… 

Ta deuxième vie commence quand tu comprends que tu n'en a qu'une / Raphaëlle 
Giordano.
Vous souffrez probablement d'une forme de routinite aiguë. - Une quoi ? - Une routinite aiguë. C'est
une affection de l'âme qui touche de plus en plus de gens dans le monde, surtout en Occident. Les 
symptômes sont presque toujours les mêmes : baisse de motivation, morosité chronique, perte de 
repères et de sens, difficulté à être heureux malgré une opulence de biens matériels, 
désenchantement, lassitude... - Mais... Comment vous savez tout ça ? - Je suis routinologue. - 
Routino-quoi ? Camille, trente-huit ans et quart, a tout, semble-t-il, pour être heureuse. Alors 
pourquoi a-t-elle l'impression que le bonheur lui a glissé entre les doigts ? Tout ce qu'elle veut, c'est 
retrouver le chemin de la joie et de l'épanouissement. Quand Claude, routinologue, lui propose un 
accompagnement original pour l'y aider, elle n'hésite pas longtemps : elle fonce. 

Dieu n'habite pas La Havane / Yasmina Khadra
À l’heure où le régime castriste semble avoir vécu, Juan del Monte Jonava, à cinquante ans passés, chante toujours

dans les cabarets de La Havane. Sa voix magnifique qui électrisait les foules lui a valu le surnom de « Dom Fuego

», mais le temps s’est écoulé et sa gloire s’est ternie. À l’instar de nombreux Cubains habitués aux restrictions, 

Juan vit chez sa sœur et sa nombreuse famille. En quête d’un nouveau contrat, il traîne son mal être dans les rues 

de la ville, quand il tombe sur Mayensi, une jeune fille rousse et sauvage qui a fui son village. Touché par la grâce 

et le désarroi de la jeune fille, Dom Fuego décide de l’emmener chez sa sœur. Malgré la différence d’âge, il 

éprouve pour elle une attirance de plus en plus forte et, à son contact, la vitalité et la passion qu’il croyait à jamais 

disparues renaissent en lui. Hélas, cette beauté farouche semble nourrir une étrange méfiance à l’égard des 

hommes. Et si dom Fuego réussit à la séduire, il sait que ce moment de bonheur parfait qu’elle lui offre ne pourra 

être qu’une parenthèse miraculeuse.

Dieu n’habite pas La Havane est d’abord un chant d’amour dédié à toutes ces fabuleuses destinées, d’ici ou 

d’ailleurs, contrariées par un régime autoritaire et corrompu, ou par l’injustice d’un sort qu’elles n’ont pas choisi.  

Désolée je suis attendue / Agnès Martin-Lugand  
Yaël ne vit que pour son travail. Interprète dans une agence internationale, elle enchaîne les réunions et les dîners 

d'affaire sans jamais se laisser le temps de respirer. Juchée sur ses escarpins, elle est crainte de ses collègues et ne 

voit quasiment jamais sa famille et ses amis de longue date qui s'inquiètent de son attitude. Peu tourmentée par les

reproches qu'on lui adresse, elle a une volonté farouche de réussir. Jusqu'au jour où le passé resurgit  

L'insouciance / karine Tuil
De retour d’Afghanistan où il a perdu plusieurs de ses hommes, le lieutenant Romain Roller est 
dévasté. Au cours du séjour de décompression organisé par l’armée à Chypre, il a une liaison avec 
la jeune journaliste et écrivain Marion Decker. Dès le lendemain, il apprend qu’elle est mariée à 
François Vély, un charismatique entrepreneur franco-américain, fils d’un ancien ministre et résistant
juif. En France, Marion et Romain se revoient et vivent en secret une grande passion amoureuse. 
Mais François est accusé de racisme après avoir posé pour un magazine, assis sur une œuvre d’art 
représentant une femme noire. À la veille d’une importante fusion avec une société américaine, son 
empire est menacé. Un ami d’enfance de Romain, Osman Diboula, fils d’immigrés ivoiriens devenu
au lendemain des émeutes de 2005 une personnalité politique montante, prend alors publiquement 



la défense de l’homme d’affaires, entraînant malgré lui tous les protagonistes dans une épopée 
puissante qui révèle la violence du monde.

Ahlam /  Marc Trévidic
Lorsqu’en 2000 Paul, célèbre peintre français, débarque aux Kerkennah en Tunisie, l’archipel est un
petit paradis pour qui cherche paix et beauté. L’artiste s’installe dans « la maison de la mer », noue 
une forte amitié avec la famille de Farhat le pêcheur, et particulièrement avec Issam et Ahlam, ses 
enfants incroyablement doués pour la musique et la peinture. Peut-être pourront-ils, à eux trois, 
réaliser le rêve de Paul : une œuvre unique et totale où s’enlaceraient tous les arts.

Mais dix ans passent et le tumulte du monde arrive jusqu’à l’île. Ben Ali est chassé. L’islamisme 
gagne du terrain. L’affrontement entre la beauté de l’art et le fanatisme religieux peut commencer.


